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point~ reposer, et lui présage de nouvelles révoltions et (le fil-
iîestes résultats.

Or, Nous Nouis sonns convaincui que ces natu ont leur~
principale cause clans le mépris et 'le rejet de cette sainte et très-
auguiste autorité~ de l'Eglise, qui gouverne le genre humain au
nom (le Diel, et qui est le garant et l'appui de toute autorité
légitime. Les ennemis de l'ordre public ont Lparifaitemenitcom-
pris cela ; 'et voila pourquoi ils ont pensé (fie rien n'était plus
propre à reniverser les fondements (le lat société que d'attaquer
opiniâtrêment l'Eglise de Dieut, de lit re'ndre odieuse et haïssable,
par de hionteuses calomnies, cn lat représentant comme l'ennemie
(le lat vr-aie civilisation, d'affaiblir sa force et son autorité par des
blessures toujours nouvelles, et d'abattre le pouvoir suprême du
Pontife Romain, qui est ici-bas le gardien et le défenseur dles
règles immnuables dit bieni et dlu js

De là donc sont sortLies ces lois qui ébranlent la divine consti-
tution die l'Eglisc catholique, et dont nous avons à déplorer lat
promulgation dans la plupart (les paiys; de là ont découlé, et le
mépris du pouvoir épiscopal, et les entraves mises à l'exercice dit
ministère ecclésiastique, et la dispcirsioîî des Ordres religieux, et
la confiscation et la v'ente à l'encan des biens qui servaient à en-
tretenir les ministres de l'Eglise et les pauvres; de là encore, ce
résultat que les institutions publiques consacrées à la charité et
artus intinios Iîumanae societatis lethilèra quaedam pestis, quae earn quiescoe
non sinit, ipsique novas reruni conversiones et calainitosos OXitUS poriendit.

Ir
Ilorun suxtem malorurn causain in cù praccipuie sitan esse Nobis persuasumn

est, quod despecta ne reiecta, sit sancta illa et augustissima, Ecclesiac Aucto-
ritas, quae Dci TiomiflO hurnano greneri praeest, et legitimae cuiusque auctoritatis
vindex est et pr-aesidium. Quod cum hostes publici ordinis probe noverint.,
nihil aptius ad societatis fundamenta convellenda putaveruint, quamn si Ecle-
siani Dei pertinaci aggr-ssiove peterent, et probrosis caluxnnis in invidiarn
odiumque vocantes, quasi ipsa civili veri nozniris humanitati advcrsarctur, eius
auctoritaters et vim novîs in dies vuineribus. laberactarent, supremamque
1)otestatemn Romani Pontificis everterent, in quo aetcrnae ne iiînnabiies boni
rectique rationes custodein in terris habent et adsertorcm.

III
1-imie porro, profectae surit leges divinam Catiiolicae Ecclesiae constitutionezu

convellentes, quas in plerisque regionibus latas esse deploramus; hinc dima-
narunt Episcopalis polestatis contexnptus, objecta ecclesiastici 31inisterii
exercitio impedirnenta, religiosorumn eoetutim disiecîto, ne publicatio bonorum,
quibuts Ecclesine administri et pauperes al»'. intur; hin ellfIcturn ut.a salutari -
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